
OUATBIÈME PARTIE 

OC BEAUCHAMP 

i cave* pas peur que Je TOUS en 
i, a'aet-ce pai 

— Non,  mojuiear, j'ai  conûaace 
bu, répoa<lit Catherin». Je TOUS coa- 

«uts ; j» -vous estime ; mais pourquoi M 
©•lortm'appelté-t-il auprès de lutTA-t-il 
4M nouvelles à ne donner de mes en- 

— Madame Gatfcerine, répondit Fadard, 
t-.Detort veot,*n présaoce de H. et Ma- 

I Renaud d* Pervcnehère, TOUS quea- 
} M» les eircoBslancee dans les- 

quelles TOUS «Tel recueilli le petUOeorget. 
— J'aurai bien peu de choie à leur 

dire ; j'ai tant souffert depaV». 
— Si l'on TOUS mon tseu 1 la j 

4e l'homme qol «et elle voua meuaoer à 
Borernier, le reconnaltriw-voua t 

— Comment, vous savez T 
— Oui, Je sais qu'an étranger au pays 

est entré chez voua et vous t fait des me- 
naces qui vous ont frappée d'une épou- 
vante telle que votre raison s'est troublée. 

— C'est vrai, répondit Catherine d'un 
air égaré. 

— Refuser?z-vous de leur avouer qu'il 
voulait vous enlever Georget, qu'il vou- 
lait vous faire avouer un secret terrible T 
continua Fadard en enfonçant son regard 
aigu jusque dans l'âme de Catherine. 

Elle lui coupa la parole : 
— Talaet-vous. ..je parlerai,., j'avoue- 

rai... 
Elle jetait des regarde effrayés vera aa 

visiteuse. Celle-ci se leva et d'un accent 
solennel : 

— Me permette*-roc i, monsieur, d'ac- 
compagner madame Devois*oudT Moi, 
aussi, j'ai de» révélations à faireàmadame 
de Pervanchére. 

Fadard considéra attentivement celle 
qui lui parlait : 

Venez avec nous, j'y consens volon- 
tiers, finit-il par dire. 

lia arrivèrent h Beauchamp. Catherine 
Devoiesond et l'inconnue forent mises en 
présence de Renaud et de Blanche. 

— Je demande que la révélation que 

J'ai à taire soit entendue de tous, fit la 
compagne de Catherine. 

Madame de Beaucbamp, Simone et M 
photographia Delort prirent place dans la pièet où, de 

'   vant Renaud et Bauehe, a« tenaient Ga 
tbertna Pevoissoad, l'agent de police et la 
daaie inconnue. 

Celle-ci ae tourna vera Blanche : 
— Vous ne me reconnaissez pas, vous 

ne pouvez me reconnaître, dit-elle.Je suis 
Angèie Kaiser, la s^ge-femma qui, il y a 
vingt-deux sue, vous a assistée lois de 
vos couches au Palais des Rose*... 

— Et voua avez i ma faire d'imporlan 
tea révélations, madame? questionna 
Blanche en frissonnant d'émotion. 

— Oui, madame. Le secret que J'avais 
juré de garder m« torture. Le remords m.' 
déchire... Ecoutez. J'avais été choisie par 
M. Gaston de Pervenchére et M- de Mon- 
taiglon sut la présentation de leur amie, 
madame de Lin i en»... 

— Dont le véritable nom est Adèle Tra- 
vertin t s'écria Fadard. 

— Oui, monsieur. J'avais promis de ne 
rien dire de oe qui Be passerait au Pslnis 
des ROMS. Il s'agissait da l'honneur 
d'une famille à préserver, de grands 
malheurs à éviter... Une jeune femm, 
me disait-on, en l'absence de son mari, 
allait mettre au monde an enfant adul- 
térin... 

— Les misérabloî! gémit Blanched'une 
voix enrouée de tanglos contenus. 

Renaud lui jeu un long regard de ten- 
dresse. 

Madame Kaiser reprit : 
— Je le onu. Je jurai d'être d'one dis- 

crétion absolue. Ou avait éloigné lea do- 
mr-i.mies. J'ét&ls saule avec la nourrie» et 
MM. de Pervsnohàre et de Montaigïon 
Voua étira eo danger de mort, madame.. 
Vingt fois vous perdîtes connaissance... 
J'implorai qu'on allât chercher un méde- 
cin. Oa refusa durement. 

Mieux vaut la mort que le déshon- 
neur, déclara d'un ton qui me fit frisson- 
ner M. d» Pervenchére, voir» beau-frère, 
madame, 

— Ce monstre est mon frère I fit Re- 
naud les mâchoires serrée». 

La sage-femme reprit : 
— Dans un évanouissement duquel Je 

cros qne voua ne reviendriez pas, voua 
mites au monde use Ht*... M Gaston 
partit auaaitôt avec la nourrie». Il faisait 
un temps épouvantable... C'était la nuit... 
Une nuit de fin d'octobre daaa la mon- 
tagne...  Je voulus m'opposer à ce de- 
§art précipité... M   Gaston m'enjoignit 

i\ me taire... Il partit avec la nourrice 
et l'entant... 

Je restai auprès de vous. Je vous rap- 
pelai à ia vie... et alors, je constatai, a 
n'en pouvoir douter, que vous alliez met- 
tre au monde nu second enfant. Ce fut un 
garçon.. Je le montrai à M. Gaston qrfï 
n-venait... Sa physionomie prit une telle 
einreasion de férocté que je courus au- 
près de voua. Je plaçai le petit être dans 
vos bras. 

i M. Gaston me raconta que la nour- 
rice et l'enfant avaient été ensevelies sous 

une avalanche. Je pensai qu'il la» avait 
assassinées. Il me demanda al j» von» 
croyais en danger de mort, j» lui avouai 
que je craignais un dénouement fatal, qu» 
vous n'aviez connaissance de rien. 

« —Bait-eOe qu'elle a eu une fllle? me 
demanda-t-il". 

i — Non, répondls-je. Elle est plongée 
depuis hier dans an état comateux qui mi 
enlève toute cou naissance. 

a—Inutile de loi apprendre la naissance 
dé ce premier enfant «t sa mort tragique, 
ordonna M. Gaston. 

* Je du» obéir, je von» cachai la venue" 
au monde de cette enfant, que M. Gaston, 
j'en ai la conviction, a assassinée araaï 
que sa nourrice, comme il aurait fatt dis- 
paraître  vot:e second enfant, s'il l'eût 

* Voilà, madame,1 le secret qui m'op- 
pressait, car Ja ne fna pu longtemp» à 
comprendre que M. Gaston de Perven- 
chére vous avait calomniée, madame, 
Duiaé-je être assassinée à mou tour, j'ai 
fait mon dsvoir, termina madame Kaiser,n 

— Ne craignez rien, madame. Je voua 
promet» que ni M. Gaston de Perven- 
chére ni son ami, M. de Montaigïon, ne 
tenteront rien ooutre vous. Je les démas- 
querai, le» mettrai dans l'impossibilité 
de nuire, affirma Renaud. 

— Ainsi oc monstre a lâchement as- 
sassiné nu» femme et une enfant t... Mon 
enfant I Ma fille t s'écria Blanche. 

Catherine, à ces mots, se leva et, livide 
tremblante, s'avança vera Blanche. Ton» 
la considéraient stupéfiés. Elle aa jeta 

aux £«noux de Blanche et. 
Inondé de larme* : 1 

— Votre fille existe, madame 

VooarVçgTjeT 
- Caat Fanabon la V 

aauvéa, que J'ai «lavée 

enfant que J'avai» a 
vé», il ma sembla qaa L 
pour remplacer oalle qu'il i 
J'ai en tort. J'ai commis an <  
▼oie paa nn enfant a a» mère. Je., 

Catherine ne pot continuer. < 
Elle s'évanouit. 

XXV 

Le petit village de Bovernier est en 
émoi. Le» commère» jaaaaaent avec ani- 
mation sur le seuil de» porta». L«»j«uaes 
fille» écoutent, le» yoox éoarquillé* Bien- 
tôt, pou**és par une invincible eurioalté, 
tons la» habitant», homme» et femmes se 
dirigent vera le chaiet de Cathetû» l>e- 
voisaoud. 

Devant l'humble demeure stationnent 
trois landaus aux vernis éclatant» comme 
de» miroir», tendu» intérieurement d'é- 
toffe» soyeuse» aux reflet» argentés. A 
chaque voiture deux chevaux splandides 
de forma», richement haraunaa, se- 
couent leur» mon blancs d'écume, s'é- 
brouent avec un bruit tintinnabulant da 
chaînettes d'acier brillant. 

(A suivre). 

aWSlfUB 
%—mat   Dsr COttsUCitri. 

ae LU»* 

9tr tutesieato*trente A*n; 
M fc Tribunal a admis — 
Eaed>e de ia lle*Hiattoo . 
Sràkireaf BoftJÏSBnondLouta 

SSuêr demeurant s Ulle, 1 
Sa» ae atmbot*g et a nom 

Si M.   Waone&rcajcq.   lteu,da 
atarttfonioue. IWO 

IMMEUBLES 
h vendre 

LAMBERSART 
Bae L»v.UI«r, ««Kl 

1 TORl piSTSMBIÇlIt 
Jfswwnble ou stfa'ènuml 

3 M» de Rentier 
A  CÉDER 

<',»Mlnirrrc de llninrn SÎti 
rue do grand pa-aage. Très Joli 
mag «in Donne clientèle payant 
Cîtnptant pcnfflrtt neU 9,000 
frannpar a*. 15 ans d'eiploita 
lion. Pour te retirer. 

Réponse au bureau da tournai 
il initiait» P. W. X. 
  4mî*0ï2 

dt  H* DOBCH1E3.   a< 
taire » Teeanieure 

S*r la ptace 

LE P1S0N 
ad» Ommpmw— 

savec 40 are* 4e Jair4in 

AVENDRE 
»ewan Joelr «a snite 

L'an l»«.leLonali 14 anan», 
1 béeras *H, eo l'-tude de U' r: 

'UiUt t»ua Utjmr». 

Stade de M. L. MONTAI'.NT- 
PKLO*. gTaaoe «B «roi;, ru* 
■OUnnao, 3t6 Ma, Lille. 

JL   VENDRE 
a Carvin belle «•!••■ de 
jsaafepaanae avec a*ant-roar. 
«rttiei. Mau jardin. Pria 32,000 
âWMa. FadliUa. 

a M a a. a 1 a.     »«M 

JL  LOUEH 
A lOMME 

a* amlte (prta de Celtilre. ear 

•' s mm awlifies 
avec < 

piwif avec 
aradraeser ]|. raa Naawwate, 

lC«»air,). iCai 

[CESSIONS 

A. oéder 

Cabinet de M   G   PETIT 
UQVIDATBVR 

ASTM de l'U. 0- L 
13 ■, rue Nationale, 131 

LILLE 

TÉLÉPHONE 1097 

A. CHEÏDEjlTa, 
Èpleertcat, Vlaw et 1. 
qarur*, lurte maison de d 
Uil. 150,000 fr. de rtnig t 
eomptnnl. Cédant propriéta): 
de 1 Immeuble ae retire fortune 
hue- Pris et conditions S <ib- 
USBB, 

Bureaux de 10 h à midi et de 
I heure» S 6 heure*. 

RenaaigncroebU gratuit!. 
34071 

W MES 

A   CÉDER 
ludeatrle   facile   orrup.int 
Kou*ner« environs, rapportant 
Sv.OOOJr. en tnoynn*, et yant 
fait la fortune enccesa:ve de 
trois propriétaire*. Pas de coc- 
ourreno* Bon persuimel Kepriçe 
et condiUonf a débattre. Apres 
fortur- 

K*|- 
4:ii.tl« 

ajrrvablc situé 
• ttue, ne ^,_ 
oaiMance spécule. Tenu de 
père en ni?. Pus de risques ni 
d'alias. Vente M aomptant. — 
" -nn? dm bénf/lcM tutë 

f)Jr. Fortune a^attrde pour 
 B ménage, b.noea condi- 
tions de cession. 

Heponso au bureau du tournai 
aux iDiUala* P. X. T. 
 «m.ston 

A CÉDER 
Débit rie> tabate. épleeefe 
eatamlnrt, en pleine prospé- 
rH*,pr%ado la frontière Prendre 
adraase bureau dt l'An 
Roubeii. 

OFFRES 
DEMANDES 

d'Emplois 
S'adresse.* an Hall au Pngrt» 

4M S«ra. H, ne N&Uonslf. 
LILLE. im OareauiielAoenir. 
s:>. me aes Faoncasu. a HOU 
ttAII; rue Verte. 18, t TOUR- 
COING; cbei notre cirreenon■ 

de VALENCIBNNES. 8. 
passage Boca. — Kt a tout les 
Corresuondants si Dépositaires 
au'JournU. 

IMPRIMERIE 

Il rWREs DB PORD 
<>n d.nand. de. Apprenti* 

poM*dutleuro.rtillc.td'endM. 

EM IIMillXll *t 
, m ah Mia 
la lonaaiM 

i-sss: 

§S désirs plsetaiit 
comme   aaprt-ntl    pmr    un 
freae beuitne. allemand, de 

S DM, parlant déjà atsaa Hen 
Irattcaha dana une naison de 
commerce, brancha meUux, 
uhte et (of-went dans la mai- 
•M d-i patron st noaiiMe. 

Adfasaer da» offre* i»e* con- 
ditions eoaa Q. h- UB, au bu- 
rtas de JoeraiL 4m.Hu(4 

AVIS 

(«mminedeMOlllAUX 
ieurUenne:iaroa 

VENTE JUDICIAIRE 
par »«'!• d» taisu- •Mftuu 

Le Dimanche treize Mal 
1906, ■ buU heure» du matin, Il 
sera procède.par le mini-lere de 
M' Hector SINGER, a la rente 
dea objets doit! la destgnotion 
auit: 

_ — Eatatolaet.—Unelabw 
recUnjuiaire nv-c pieds tour- 
nas, un poêle en fonte, une pen- 
dule dtux po:ds en cuivre, une 
glace, on réveil, dix ebaixa, une 
iabie arec pieds toarnés, une 
lampe avec auapeoetoa, eorap 
loir, uiio eugéra arec rayon», 
une Série de mesnrea en élaio 
dont Un doub'e-lilra, un litre et 
autres, vingt-deux nhopei, une 
trentaine d autres «erres, cinq 
litres en vidange, nn rincoir, un 
fait-tout émail lé. 

—Va fniil itiil, tin vélo, 
ans conimodr arec six ti- 
roira,  un poêla   an  fonte,   une 

plusieurs 
', une irbin 

garde-robes. 
m. — Ferme — Trois va' 

cnea, un boeuf, une génisse, une 
chèvre, dis-boit lapina, ans 
brouette, un chariot, on ooope- 
raclnes, deux échelle*, cuves, 
rmpt deux poules, on pétrin cl 
aei aeceasc.tTee 

AU COMPTANT 
MM 

OCCASION SUPERBE 
Décès, superbe macblno 1 

coudre, jo'ie isblo h ai longe, & 
grande tîrotra fermant S clef, 
poignSe sraroitura or, douoe, 
libère, eilencieuse, modèle 1905, 
neuve, paa serti, achetée en 
octobre dernier, garantie dix 
ans, ayant coûté ÎS, fr , cédée a 
Ittfr. ST«C guides, accessoires, 
instruction, payable ffpres salis 
faction, affaira da toute loyauté, 
de confiance, ooeasion excep- 
lionoelle M. Lelftvre, rue Ceint- 
Rocb, 9. Iloubaia.        n.o.H éJQ 

MOTEL DE CE9R8PE 
MENU 

du Mercredi 8 Mai 

Prix :   3 fr. ÔO 

Cooeoramé aux Ile bes 
MCSSfl 

Noix de Veau Nivernais* 
Pou «t sauté Gnimi'Mére 
Anperge>a li Tlamand» 

loni oiil'-l Cresson 
Oabaaulthum 

Fiuits — De.serti 
MM 

Cyclistes, Attention! 
Avant d'acheter une bicyclette 

nu comptant ou S crédit, voyez 
l'arrivée AUJOURD'HUI de 

WQ BICYCLETTES 
meilleures marques,   qui 

r. 1 vendues depuis 

75 fr. et garanties 
u bote aluminium, roue el 

libre, pneus Duniop, Mi 
chelin, Gaulois. 

La maison ferais rembourse- 
ment du voyage aux personnes 

nt di éenoi». 

50 OCCaStOHS depuis 20 fp. 
RiiffeUfiliuw, «,1111:8 

AVIS DIVERS 
VICTIMES 

Osa 
MAlA.i   IWÉVMLMES, 

I>KI\;T» 'wttvumcs, «te. 
Soulagement immédiat et i oe- 

riaon rapide pu le CtPHA 
UTrHIaT. »t-MIC H EL. 

La FLSCoa 1  re  GO 

RIEN   A.   AVALKR 
O   rewte-de étant abso- 

lunsent   aalqoe,    refm«sw 
sacascal   toate rglqaiei 

sfTtarUaa 
S'sdr. t Itcnbah Pti« COD VRïOa, 

st, ta» «ruv* i PU- L   hr.rum, 

Maiann   H- Véroa-Msgot  phTatafei^"lan^rt"*^ 
«4 C,   aegooUoU   en  Vins   *' 
Çaataaaagas   S    Avise   [Marne). 
a«yt anaa eounoe dans I arroa 
sasaiaiat   dt   Lille, 
sas»   aa»   arraodiessw>, 
aVfeMat   aras  aarlaax, actif et 
nssssbiiaat d»l» cette partis. 

laatile  de ae  praseatar al aa 

VU 

aaacr&n. a unV >•, r>h" vta- 
i  Hoeesr n fb" Voft/Dtst- t 

PS* BBUKEAt;. 
l''M 

AVIS 
l*wr avoir la vérn»oiePaa- 

»c»*r ; «xâjar 4** ta ■*/- 
et-ooatraj? hf.;, se trouve 

IMpOt «t confection cben M. 
HlCBAbLAT 

La Maisoa V. Mairi: 
iVave af« Paris,  1*3 

LILLE 
logue illustre, cwitenant notices 
sur la culture potagère et aur 
les flsora. Eorire pour reoevoir 
traueo. l'nx spécial pour le 

no.3%10 

PRÊT 
B5»E ••Sa»ï&r ànnwi S3Ô77 

argent eu* aignattire. 
Lonf! wrro a. Discret i on 

EXPOSITION 
AU BEC AUEB 

38, llui. Nationale, 38 
DE SALLES DE MINS 

IT 
IpptKits Estltttrei 4e II Mtlsos 

Victor METZ 
Comptaurs a Ban et a Ou 

PHÈTtï 
tous air «ignalu; c. 

tontes    garanties.   — 
Ml IH II II    lOI, 

•v. 1* BoarcJoynala.Pari» 
a.oiiîi 

HERNIEUX, VARIQUEUX 
Amputés, Opérés 
et Malades deman- 
dez le Catalogue, 
860 gravures .fran- 
co discrètement.— 
C.-J. VIVIEZ, rue 
Esquermoise, 60, 
Lille. M» 

< Les LECTURES 'iTIVA.1VCIÊRES > 
UEVUB   FINANCIERE   HEBDOMADAIRE 

.■*B»î\'Vii.«i \'I'   t>   fraacaj   par   aa — Hervlcc   A   Teasal   pendant   nn   taoia 

I^IXi-JEs tlnnaa le  naméro  du  11  -Avril 

L'Avenir des Charbonnages Français et Belges 
ÉTUDES SUR AM1CHE.  — USINES MAITZ0FF HAUT-V0LQA 

MESSAGERIES  MARITIMES. — CHANTIERS DE SAINT-NAZAIRE, ETC! 
Adressez les demandes, 82, rue Esquermoise, LILLE 

AU BUCHERON 
PARIS     8, RUE DK RIVOLI. 8    PARIB 

Hoas ctipsc-- '■' les personnes «ysrt besoin de ICoutle», » vouloir tien noua deanandar 
notre OATALOCUI ûSMÉRAL lU-USTat, qui est earesec franee sur dernsnos. 

Roua Sfona en ce moment, dans nos Maïaama, nn «toefe aeieeenl de klatcuaiidlsaa sur 
•asqueltes nous (■ sons aes ataban eoaeld*r»blee pour en factllier rueoulement. 
u«nX»i;i>iTio«smf»ttii!*raUt*coi:elH)«T*<SH*najux.aond^iTorrTaiti^A»c« 

Noua nvoitlwwona lea Mrtrrkaiida de- Ucablen et cru* vendant 
en «ppni-tsMuent que-, em le bon nanrcfae de ces Article», Il ne 
leur   sera fait   anciens)  s?étlsection.  

PARIS - 8, Rum oe RIVOLI, 8 - PARIS 
lNtfV»Vr>rV*#rV^aWrWrV»V*r*rr>r^ 

MATERNITé SECRèTE 

mm vmmm 
M*> Teure UJI^ RAY  reçoit 

{légionnaire*, se eltarffe des en- 
suis coi ne- b tes soins. Vie de 

famille. BMU Jardin. Salle da 
i.âin» SBflnation «aeeiatiaB- 
nrlle. Car If. Rue du Fau 
La irv.4eiw:liune. 5, Lille. 

no.'WHÎ 

IMPUISSANCE 
Pertes aémtnuiei. incontl- 
nenre d urine. Gnérluon 
ajusnrée oar les l'Hult-t. 
FEltltAII.rX 4 francs 
f. Aore-ser mandaU a M. 
FERRAILLE ex-pbunna- 
flata, .Mu :-- -en-Bartaui (Nord|. 

r-iPOT a ULLB : 
SH:l, Itoe aie Parla 

3*03. 

PLIS HE HAÇV.llSE VIES 
Le   ooBTeon   Terre  dia- 

phane. & cosjrbpsr en «jgalea. 
par ."■ |in'l tout le monde Terra 
comme a 16 ans, fortifie les 

uessOcioliea par lige le ira 
ail on les maladie».—Lunette* 
i ninre-nei depuis 1 fr. M. - 
S'aaretsef cbei M BEKTKN, 

opticien■ipécialistt. rue Jeanne- 
M^illnue, 3. nrsa kmonura.- : 
Faidtierbe, Lille. MOOS 

_ s Cava do Madoe a, SS, rue 
de   Retliuae,   *   Lille,  racorn- 

ir son Uadoe et son Gra*es 
BCi.» bontaïUe.   u o-33JU7 

n-i quatre enfant» qol 
d**i>CTissuie»t ds gaatroentenle 
chronique, leur état «tait dé- 
sespère. Test a "rousaaaje sois 
toutes mes Joies palaêneflea Je 
tiens L 

■-- mes iotes patar 
i a  publie: au « 
vqut ia roasaWa. 

rue de Meatn. 
Docteur  Dassoafltla, rue de 

la Redoute, 9», Rooaalx. —Cor 
•nltnUons lundi, mardi et T»I 
dredi, de» a II beans.     Sw7l 

&&^&fyfyfytyr&feif,&cir 
I   COMMANDEZ   VOS  1 

IMPRIMÉS 
ll'JntriBWi CnamiiK «I adafsistrstif« 

• —   D^   — 

♦   PROGRtS DVl »0rHj 
^*a^-     M^W^^———»— 

si, I(M jQaSoMii, si, XiiiiXi^   mm*- 

LUNDI 30 AVRIL 190S 

OUVERTURE DIIJIWSHI0E IU|. 
L'ngarl*. TroUKSeMUX    L»; atlas 

2ï>l,rueSolféili»o,20t 
M'" Jeanne ttClIll.LM* informe sa nombreuse clientèle 

qu'elle rentre de Pa s avec un grand  choix   d- s dernières nou- 
ve.i'-téa de Itn.erie, Jui-oba, crsaRes rie. La qualité et les prix 
avanUigoui do tes artfciea loi i ermetlct d'opérer la visite des 
Usines soucieuse» de leur intérêt. 

Un a urenlr se-n offert à tout eeboteur pendant Is première 
semaine d'ourerlure. 8302"' 

USEZ 11 
On guérit 

les r>nulcrue»'te des deux sexes par les 

CsPSUlES OE SANTAL H. C. 
(t L'.MKTliH genre MM de H.COiiVBEL'!', 
qui cofls ttoen! le traitement Is plus efficace. 

Eo effet on ae s[uérkt beaucoup nlna vite 
ai oo combine las deux ir-iio.»' i.n, Interne et 
e-xtern«. L) ns eai conditions la mal disparaît en 
3 ou 4 Jour*. Une notice explicative 
complète accosnpaa;ne lea rentèdee et 
Indique le traitement A enivre. D'autre pari 
les nicdicnmenUGont livrej tans étiquette apparente; 
on pest dose lea faire oasnaneer sans cramte wx 
coinmcaloonaire. Le* Oapsnlsa ie fi. 4 fr. - l^lnjec- 
Uon 8 fr Pb" COUVREUR. 38, rus Meute, 
Roubaix. Diaertt on abaolne. 1737 

SYNDICAT DE DEFENSE i 
llerieeet UnitedCnl«sMla(ïnci ■■.nei 

de» Actionnaires de 
Waeal€anadlan(.ol 

. ...emen Kacclaiortiold 
fleMa,«iictennamsni United GolilUclUa <'.<>lusunia>eat er^C 
par H. Uunaostl. 8Ï m1 Kuenue-Marcel, l'aria, oour eiiger 
ramboareemenv intégral des fonds placés dans ces afljires. 

COMPAGNIE D? 3A2 
de Roiibiàlx 

P0ÊLES_AGAZ 
Le chauffage des apparte- 

ments par le poêle a gai est le 
fiis <■.m et le plus commode, 

t ne retient paa plue cner que 
lea durera autrea aystemes de 
ciiauff ige, surtout ai l'on tient 
compte du tempe employé aux 
allumage* des poêles tcutnbu* 
table ordinaire et de I économie 

Quelle commodité d'allumage 
et quelle facllcé de réglage de 
la lemprratorel 

Industriels, 
Entrepreneurs, 
Architectes, 

Ne signez Devis, uns avoir 
anaaulte Da Boas, sleotricten, 
rua Davf, 11, Lille. Installation*, 
complétée d'usines, sppartemsuis 
Solafrare électrique, traa»{Wf* 
deoergle, accumulateurs, aps 
eialrtt da réparations et trsna- 
fornaa lions ds tous systèmes de 
dynamos ; Induits st collecteurs, 
intUUsUoas de sonneries Sise 
trlanaM depaia 10 fraaea , téle- 
pfeooes, paratonnerres Dévia a: 
reusfiawmania gratuiu ûarsn- 
ne As 1 11 saa, travail  « la 

teusee Hasriaaaa Mrtnal. 
Plaa de 600 alieaUUuse 

Nord,   rta daCalsta 

Dettes 
afonsieur Pecquenr prévient 

le t.uoicqua partir da ce Jour 
il ne raconuaitra pins les dettes 
qne pourrait contracter ** 
femme, nés Marguerite Cra- 
matis. »**" 

dspuliBfr.' IsanUnrs dapu is 1 o 0 fr. 

DE  KISCM 
mimti otrtaat. T. n> BiKpe-. nttt ^ 

ILEFEBVRE!'Chapelier 
du 56 Grande-Place 

| mer u vernit muret tu DERH>£H:S 

Nouveautés 

-U Voir les étalages %$~ 

Doll'AmeHqae 

HARICOTS   GÉANTS 
Haateur & mètres. Gousses de 1 mètre ae minneant vertes- Kuvil 
20draines contre mandat 1 fr. lu a BBRTHAîfo et tOUV^At' 
H  rue des U-.liea i parts. *m.ntr 

Liu at loumuri mStaiUquaa, Totla ûssia su fil d'acla. 

EUGENE HUYGE, dit ponthlea, fauncant 
Rsi     du     MarcïMni'Fromaass,    il tu*     si    10    L.IZ.Z.» 
 P»B7 

BONGÊNIE 
VSNDa 

/RUEou VIEUX MARCHE AIM MJUTOMS 
PRÉS LA GARE 

SUCCURSALES.CAMBRAI OUNKERÇUt S.QUENTIN 


